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gendrées en conséquence (p. ex. géométrie non-euclidienne,
nombres irrationnels, etc.) formerait une préparation excellente

pour l'élève aspirant à devenir maître. Dans ce cas, on

pourrait bien dire avec Cicéron : « historia magistra vita) ».

Le perfectionnement du rôle que jouent les établissements
supérieurs pour la préparation des maîtres de mathématiques
des écoles moyennes est une question de haut intérêt
général et il est vivement à souhaiter que le referendum auquel
je viens de prendre une faible part donne des résultats que
tous les gouvernements s'empresseront d'adopter,

Opinion de M. Emile Borel

professeur-adjoint a laFaculté des Sciences de

La réponse aux diverses et importantes questions que vous
nie posez dépasserait de beaucoup les limites d une lettre.
Je préfère donc me borner à traiter un point particulier
auquel j'attache une grande importance.

Il s'agit de la réforme de l'enseignement de la géométrie
élémentaire. Je crois que presque tout le monde est d'accord

pour reconnaître que les méthodes purement euclidiennes
ne sont plus en rapport avec les progrès des mathématiques
modernes. « La géométrie est l'étude du groupe des
mouvements» cette vérité fondamentale doit de plus en plus pénétrer

l'enseignement.
Seulement, si l'on est généralement d'accord sur le fait

qu'il y a quelque chose à faire, les divergences surviennent
dès qu'il s'agit de préciser. Ceci ne doit pas nous étonner,
car il est bien clair que toute solution proposée ne saurait
être aussi achevée dans le détail que l'est la géométrie
euclidienne, à la suite de perfectionnements successifs auxquels
ont collaboré plusieurs générations de savants et de professeurs.

Il convient donc de ne pas se montrer trop sévère

pour les créateurs de méthodes nouvelles ; on doit, au con-
* _

traire, chercher à retenir ce qu'il y a de meilleur dans leurs
idées. Mais il ne faut pas se dissimuler que c'est seulement
après beaucoup de livres, d'articles, d'expériences, que
pourra être créée une géométrie aussi logiquement parfaite
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que la géométrie euclidienne, mais plus vivante, plus
intéressante et plus accessible. Un tel résultat serait du plus
haut intérêt pour l'enseignement mathématique ; aussi me
semble-t-il que tous ceux qui s'intéressent à cet enseignement,

qu'ils soient professeurs primaires, secondaires ou
supérieurs (pour employer une classification qui devient de

plus en plus surannée) doivent contribuer le plus possible à

hâter l'avènement de la géométrie nouvelle, soit en écrivant
des livres, soit en discutant ceux qui sont écrits, soit et surtout

en expérimentant les méthodes nouvelles, en publiant
les résultats de leurs expériences.

ENQUÊTE SUR LA MÉTHODE DE TRAVAIL
DES MATHÉMATICIENS

LES RÉSULTATS. — I

Avant-propos. — Nous ne saurions commencer cette étude
sur la méthode de travail des mathématiciens sans réitérer
nos vifs remerciements à tous ceux qui ont bien voulu
répondre à notre questionnaire; nos sentiments de gratitude
vont également à nos confrères de la presse scientifique
périodique qui ont contribué à le faire connaître.

Notre étude est basée sur les documents provenant de plus
d'une centaine de mathématiciens appartenant, pour la plupart,
au temps présent, mais parmi lesquels figurent aussi quelques
uns des grands géomètres décédés, depuis les Bernoulli
jusqu'à Lie. Il y avait en effet un grand intérêt, surtout pour
la question relative à l'hérédité du talent mathématique, à

consulter les biographies de quelques savants des 17me et
18me siècles.
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